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(jusque + 15d). due au réchauffement· provoqué par la chaleur de 
prise du béton. 

La t~mpérature baissait ensuite très lentement. Lorsqu'elle était 
descendue en dessous de o0

• on reprenait le creusement. 

Entre la prem ière et la seconde passe , le travail fut interrompu 
pendant 43 jours. mais les pauses suivantes ne furent plus que cle 
20. 13 et 17 jours. 

Le raccord de deux passes consécutives se f · ·t aisa1 par un joint 
picoté sous la bride inférieure 
de la passe supérieure. 

d'un anneau boulonné à la trousse 

Après la cinquième passe, il n 'y eut pas d ' interruption dans le 
travail. et on entama immédiatement le creusement des deux der­
ni~res passes (_de 157m.46 à 222m.80) , les anciens tubbings fa isant 
offi ce de soutenement prov1so1re. Ceux-ci furent ensu·t 1 . 

r e en eves et 
le nouveau cuvelage fut monté à partir de I'ancienn t 

, m d e rousse tou-
jours intacte et reposant a 222 .80 ans la marne gr· 

. I f 1se. 
Une trousse ce ren ort fut évidemment placée . d 

188m.80. au niveau e 

Au cours d u creusement du puits, on fit des t . 
l f d . cons atabons inté-

ressantes sur a açon ont s était comporté le pr . l 
" f d d _ , em.ier cuve age. 

Jusqu a la pro on eur e i .)2 metres. on le retr l ' 
· · · E d d · . . ouva comp etement :bn se. n essous e ce niveau, rl etait encore l 

. . d f' l en p ace , mais •' er-tains segments presentaient es ê ures. · , 

Il était donc bien démontré que la destruct· d · . 
l d ion u puits s'était amorcée entre es niveaux e 1 oo et 120 mètres. 

1 On · fit en outre la constatation suivante . l 
h . 1 . . . a ors que to t 1 

brides orizonta es etai ent en général indemn l b . d u es es 
étai ent pour la plupart affectées de fissures à es.' es. ·bnl es verticales 

c peine v1s1 es , 1' d . 
des trous de boulons. Ces fi ssures furent att ·b ', a en rait 
, l' d n uees aux . s exerçant vers . intérieur u puits au m d press10ns 

ornent e la d 
lation. secon e congé-

La remise en éta t du puits jusqu'au niveau de 
10 septembre 1934 au 6 jui llet 1935 . 222m.8o dura Ju 

O n entreprit immédiatement après le débla d 
rieure. dont le soutènement en béton n' ava·t yagfef e la partie infé-

. • t sou ert a 
Ce tra,vail fut pousse activement et à la da . d ucunemen t. 

on était arrivé à la p rofondeur de 545 mètr te , u ,3 1 aoû t 1935 . 
I b · · es. real1sant · d a partie etonnee un avancement journalier d . , ainsi ans 

· e 7 metres. 

J. PRIPIAT. 
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Cours d'Exploitation des Mines, par HATON DE LA GOUPIL­
LIERE, Insp.:;cteur général des Mines, Membre de l ' Institut, 
Directeur de l 'Ecole Nationale Supérieure des Mines . - Qua­
trième édition , r evue et considérablement augmentée par J. de 
BERC, Inspecteur général des Mines, Vice-Président du Con­
seil général des Mines. - Tome III . - VIII-778 p ., 16 x 25, 
avec 363 fig. - R elié : 171 fr. ; Broché : 160 fr. - Tome IV. 
- VIII-763 p., 16 x 25, avc 286 fig. - Relié: 166 fr . ; Broché: 
155 fr . - Dunod , Editeur , 92, rue Bonaparte , P aris (6°) , 1936 . 

La littérature d'expressionn française possède dans le « Cours 
d 'exploitation des Mines' '" de Haton de la Goupi llière, une œuvfo 
magistrale gui , dès sa première édition en 1896, rencontr a dans 
le public spécialisé dans l 'art des mines un accueil extrêmement 
empressé et d'ailleurs parfaitement justifié tant par la mult i­
plicité des renseignements qu 'elle contenait, que par sa judicieuse 
ordonnance e t sa clarté d'expœition. 

Cet accueil fut tel que dix am~ plus tard en 1905 une 
' " seconde édition, considérablement augmentée, fut nécessaire. 

P ar la suite, les inventions sucoessi~es et leurs applications 
industrielles amenèrent de nouveaux remaniements et une· nou­
velle mise à jour faite par l\1. l ' Inspeoteur général J. de Berc qu i 
publia la troi sième édition du cours et qui fait actuellement pa­
raître la quatrième en cinq tomes. 

Ler:i tomes I et II, sortis de presse il y a quelques années, sont 
consacrés aux recherches minières, aux travaux d 'abatage, à 
l 'établissement des galeries, au fonçage· des puits d'une part 
(tome I) , aux méthodes d 'exploitation d 'autre part (tome II). 

Viennent de paraître les tomes I II e t IV relatifs à l 'extraction. ' . 
On y trouve, dans le tome III, une étude théorique et prati­

que de la fabrication de câbles de toute na.ture, la détermina­
tion de leur composition et dP- leur section , avec des tables numé­
riques permettant d 'effectuer rapidement les calculs _pour les 
câbles en fils d'acier; une description des types les p lus modernes 
de grands tambours d '.enroulement et des dispositifs d'embrayage 
de leurs parties folles; une théorie complète du r égla;ge de la 
longueur des câbles avec de nombreux exemples; une étude dé­
taillée des variations du couple st atique. et du couple dynamique 
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d éveloppés sur l ' arbre de la machine d'extraction · t l ' , , , . survan organe 
d enroulement adopte ; une theone complète d , . . , es systemes mo-
dernes utilises pour les attaches de câble et d d" · . . . es con 1tions aux-
quelles celles-cr doiven t sat isfaire · une clescr · t . d · · · . , . ' 1p ion es skips qm 
tendent a supplanter en Amérique les cages d ' t . t " . . , . . . ex r ac 10n et ont 
fait r ecemment leur appant10n en EuroiJe. ' t d d, · , 

• • h , • ' une e u e etarllee du 
gmdage par cables cl acier et la descr·i"pt · d ' 10n es types 1 l 
modernes de parachut-€s. .es Pus 

L e tome IV décrit fes recet tes modernes , , 
· ·i ··, ' amenagees dans les 

pmts, les apparei s a encagement et décag · ement automatiques les 
r ecet tes spéciales pourn kips. Il contient h' . ' 
d 1 h

. d ' . une t eone complète 
e a mac me extract ion électrique m d . . . 
· · · · 0 eine amsr que de es 

1üspos1tifs de commande et de contrôle . h . 
8 

, ·' un c ap1tre entiè . , t 
nouveau consacre aux appareihs de sécuxit, . , rnmen 
ments actuels; une clescri1Jtion des 111 l' le elxiges par h~s r àgle-

oc e es es 1)11 , d 
. balance hydrauliques; une étude déta1']] ' d l s recents e 

' ee u t r an t d 
sonne! dans les puits et. de la circlù t . spor u per-

a 10n· dans 1 · L 
t omes III et I V constituent clone un a mme. es 
' . . . , e monogra1Jhi l' t d 

1 ex·t ract10n mm re re et de ses perfect' e camp e e e 
., , . . wnnements r éce t 

L a quat n ern e edit10n sera compl ' t ., l , . n s . e ee u ten eur t 
t ome V qui sera consacré à l ' , · emen par un epmsement à l' , 
"métrie et au sauvetage. ' aer age, à la gri$oU-

G. PAQUES. 

-
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Congrès lni·ernational des ~A ines, de la Métallurgie et de la Géolo­
gie appliquée. - La Société de l'Industrie Minérale ' vient de 
faire paraître, en deux volumes, les mémoires qui ont ét é pré­
sentés à la Section de.s Mine:;; du Congrès International des 
Mines; de la Mé~allurgie et de la Géologie appliquée ~ont la 
VII• session s'e.-:;t t enue à Paris du 20 au 26 octobre 1935. 

S ' il est superflu de rappeler le magnifique succès, présent à 
tou tes les mémoires, remporté pn.r ce Congrès qui , placé sous le 
haut tiatronage de :.\If. l~ Présiden t de la R épublique et ie patro­
nage àu Gouvernement fr ançais, était organisé par la Société de 
l ' Industrie Minérale, le Comité Central des Houillères de France, 
le Comité des F orges de France, la Société Géologique de France 
et la Revue de Mét allurgie, il n 'est pas inutile de souligner com­
bien largement la Section des 1\1:in e.:; a c::iopéré ·à ce succès tant 
par la quali té de ses participants q i.:e par les mult iples et inté­
r essan tes comm1inications qui y on'; été faites sur les sujets les 
plus divers . 

Rappelons simplement que la Section des Mines a donné lieu à 

la présentation de 123 mémoi res, la plupart si pas tous du plus 
grand in térêt , sur des question s d 'ordre général , sur les houil­
lèr es, sur les min erais, les sels, les phosphates et enfin sur Je 
pét1·ole. 

L e recueil d·e ceE mémoires, très bi en présenté sous tous les 
r ai:por ;s par la 'Sociét é de !'Industrie Minérale , constitue une 
source de documentation dont l ' importance n 'éch appera à per ­
so nne, qui a sa place dans toute bibliothèque technique et à 
laquelle quicon que s ' intére~e au progrès des mines aura maintes 
et mai ntes fois l 'occasion d' avoir r ecours. 

Au h as'1. rd, citons - saus prétendre les indiquer t ous - 'des 
11.!JJU.3 , bien connus en Belgique, d 'aut eurs des dit.s mémoires ainsi 

que les tit res des communications : 

M. Georges Des Enfans, Ingénieur en chef-Directeur des Mines : 
JYrJU. vel:e oryanisnt ion d11 trlzvct'il clans ~es galer ies en rr:iche 7u.ir 

l ' e11111loi rf p r!U onrite11rs r) retctrll . 

M. Alber t Linard de Guer techin , Ingénieur au Corps des Mines : 
Co ns-irlh-at ions th éoriq,11 es et 7J1·at?.q1tes snr l' ex ploi tation des 

canches 1nù1ces rn rlrl'S-'a.nt 71ar lnnr;·11.r' s tc!ûles en diaqo11ale. 
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MlVI . Raymond Bidlot, J oseph Danze et J ean M . , , 
nieurs au Corps des Mines Répétite , l 'U . a~ telee, Inge-
v · ' urs a mvers1té d L ., 

entilation d es lon gs travau . , . e 1ege: 
· x P1 e11aratoires C , 

cfo cléf cmt d' étanchéitP. des cond' .t d ' , - onseqiœn ces 
iii es aerage. 

111. A lexandre Dufrasne, Directeur-Géran t d Ch 
' Vinterslag : es arbonnages de 

L 'aitgmentation cle la sécurité des mines . . 
su7111ressinn cles tràlles mult1:pz l g~ isouteitses par la 
d f . es, G es 'l'cies intermédin;1·es 

es G//.tsses i1mes, des cheminées, etc. ,.. ' 

M . Ad. Breyre, Ingénieur en b f d . 
1 

. c e es Mm es D . 
' Institu t N ationa1 des Mines p . f - ' irecteur de 

. , ' 1 0 esseur à l 'U . . L1ege : ' m vers1té de 

Le dé,qagement ,qrisoiiteii.x des can ches cl ' . 
M i\I[ 

· R e noitûle en B l . 
. 1 aunce ey , Professeur à l 'U . . , e gique . 

C 
. . _ mvers1te de L ·, 

, ontnb11twn à la théorie d e l fl . iege : 
,a ottatwn des mine . . 

M. Achille Ampe, Ingénieur en chef des Ch . 1ais . 
Hauthaelen ·: ar bonnages de 

Crei1se·ment de deux '™.tits par l , ,,. e procedé de la 
M J h K · con 'l · . osep ersten Ingénieur A d . . ge ation 

l cl ' ' m1mstrateur D " 
ra es Charbonnages de Hou thaelen: ' irecteur géné-
R P.cherr:hes swr la cause d e . s onvertnres de . . 

rl es c'uvelar;cs et des cas~itre , . s .;oints horizontaitx . . s nonzontale d 
anneait:i: . ' s ans le voi,le d es 

M. A lphonse Soille, Ingénieur en chef at 
Dumont ·. l:X: Charb . onnages A n dré 
Sout ènement métallique de: l . 

M G E V L I , . ga e?·ies d'ex ploitation 
· .- . assar L, ngenieur-Chef cl . . . 
b d "If e service de 't 
'onnages. e l i . ariemont-Bascoup : s e udes des Char-
La techn1qite a71pliqu ée de l ' · . . an comp1·i1 , l 

I'remi:ers résu ltats rl'im contrôle 01.g ne. ~ans les mines. 
mars 1935. anise. I - Je point en 

lVI. F or thomme, I ngénieur . en chef 
Charbonnages de Beeringen : 
Le foudroyage dirigé à B eeringe n. 

lVI. L. Bastin , Ingénieur pr incipal 
de Beeringen : 

du fond d e la s ·, , oc1ete des, 

du fond 
aux: Ch arbonnages 

TJ l-velovpem ent rlit SO'ttt ènem en t 
ho111ia9es d e B eeringen . 

m étal li 
qve en taille 

aitx Ghm·-
.. 
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M. Robert Dessarcl , Ingénieur en chef des Charbonnages de 

Gosson-L a Haye et Hor loz Réuni~ : 
Conp d 'œil sur d iverses e.cploi tations rlii bassin d e Liége. 

M. Joseph Verdeyen , Directeur des t ravaux du fond des Char ­
bonnages Limbourg-Meuse : 
!, e rlévelopvement d e l 'exvloitriti:on par longiies taûl es à pro­

cl-uct'iun -·int ensive . 

MlVI. Louis Dehasse Administrateur-Directeur des Ch arbonnaaes 
' 0 

d 'Hensies-Pon:imerœul , et Georges Cirriez, I ngénieur aux m ê-

mes charbonnages : 
L 'em 7iloi d' ltn tra11 sport e11 r-f reineur de taille poiir l' exploi ta­

tion lie8 1?ng,nes tailles avec pendage r.le 30° à 4.0°. 

M . René Toubeau , Ingénieur en chef du Charbonnage de Bray , 
Professeur d 'exploitat ion deG mines à la F aculté polyt echnique 

de lVIons : 
G' o11 sùlér(( tions sw· l 'e.J.·ploit-.Jt io11 d es couches eri dressant. 
Not e sur u n lrwe111· hydro7i11en111at'iqne ]Jrirt ic-ulièrernent d es tiné 

1i la valorisation d es charbons fins. 

lVI. H en ri Verd inne, - Ingénieur en chef-Directeur des travaux 

des .Charbonnage.3 d 'A iseau -Presles : 
Le rendement, la rprodiict,ion et la séc 1irité dans les exploita-

t 1"011s en dressan t . 

·M . Vankerkove•, Directeur des travaux du fond des Charbon­

nages de Helchteren et Zolder 
Co1lsid ération s prapiqnes s'1tr l' emploi c~es lo com ot,ives D'iesel 

dan s les 11iines . 

lVIM . André M eyers, I ngénieur principal des lVIines, et Eugèn e 
De W int er, I ngénieur en chef du fond aux Ch arbonnages de 
vVin terslag : 
Un 'seu l type .de tmî1u1ge pctr câble clez:mis le p1ûts j'llsqit 'a,nx 

tailles ati.x Charbonnapes d e vVin t erslag . 

M L éon Canivet , Directeur-Gér ant des Cha,rbonnages R éunis de 

Charler oi : 
L 'aérage par ven tilate,urs sont erravns soiderrains à la S ocié té 

des Charbonnages R hmis de t:harleroi . 

M . L éon Hoyois, Directeur -Gérant des Houillèr es Unies du 

B assin de Charleroi : 
J, e P1·o céclé cc H oyo'ÎS ,, cl'autnlctvage cles char bons par conran ts 

,/ • U ll (. 

• 
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M. Marcel Brun, Inge'n1"eur D " t d - Irec eur es Charbonnages de 
Beeringen : 
L ' enrichissem ent rle charbon britt dans s . . . - . . . es 1 apports avec l'uti-

l isat ion d es soi1 s-11rorl 1t1 ts de laveries.' 

M. Ch. H anot, Ingénieur, Directeur des ét d · . 
d C

'h b . , u es et mstallat1ons 
u ar onnage des L1egeois : 

Trait em ent des schlmmns charborvneiia· , , provenant des charbons 
gras et a fort e te neur en cendres. 

M . Oscar Seutin , Directeur-Gérant des Ch arbonnages de Lim­
bourg-Meuse : 
Ep1irat ion p ne umatiqiie iles charbo·n .. 

Cette simple énumération de la IJart ' · t' . ici pa ion belge , 1 S . 
des Mmes du .Congrès suffi t à édifier le 1 te a a ect10n 
. t ' ~ d 1 d . ec .Ur SUI 1 d m eret ·e a ocumentat10n qu ' il petit t · e gran rouver d 1 

. sous revue sur la diversité et sur l ' . ans es volumes 
' · importance d · . 

sont traités e t qui en général inté es SUJets qm y 
. ' ' ressent spéciale t 1 

m ers progrès réalisés dans les eJtplo"t t· men es der-. i a ions miniè . 
cuher dans le. exploitations houillère d res et en parti-

s e notre p 
Le tom I (40 ts 

ays. 
e rappor ' 325 pages broch , 

(83 mémoire.s, 650 pages broché) t' e) et le tome II 
' son en vente 

l 'étranger , de 56 et de 110 francs f · aux prix , pour 
S · 't' d l'I · ' ranco. S 'adr · ocie ·e e ndustnc Minérale 19 . esser , s01t à la 
S . E . . ' ' iue du G d amt- ' tienne , s01t à la Comini·ss· d'O ran Moulin à 10n rg · . ' 
1, rue Montgolfier, à Paris. anisation du Congrès, 

G. PAQUES . 
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Outi llage Mécanique des En+reprises d e Trava ux, par A.-V. MA­
GNY, Ingénieur I.D .N. - U n volun1e in-8° de 565 pages, avec 
373 figures dans le texte et 8 planches hors-texte . - Prix relié : 
210 fr. - Editeu r : Librairie Polytechnique Ch. Béranger, 
quai de la Grande-Bretagne, 1, Liége. 

Cet ouvrage a pour objet l 'étude de l 'outillage mécanique utilisé 
dans les entreprises de l; ravaux .et de constructions et plus parti­
qilièrement dans les entreprises de travaux publics . . 

S'adressant spécialement aux entrepreneurs, il est conçu dans l~ 
but de , faciliter la tâche de c.es derniers dans la r echérche et le 
choix des engins mécaniques qui doivent leur permettre de faire 
des travaux avec le plus de rapidité, de sécurité et .d 'économie 

possible. 
Le t r avail est divisé en douze chapitres. 
L e chapitre premier , consacré à des généralit és relatives aux 

entreprises, vise notamment les r apports en t r e le maître de 
J'œuvre et l 'entrepreneur, le travail du bureau de oelui-ci et les 

fr ais généraux d'une entreprise. 
Dans un p arngraphe important, r éservé à l 'organisation géné­

rale des entreprises, l 'auteur s' at tache à faire ressortir l ' impor­
tance de la place occupée actuellement dans le programme des 
travaux par les -engins "mécaniques cl 'outillage, dont le choix est 
rendu .souvent délicat en raison de nombreux facteurs, tels que : 
difficulté d 'exécution , délai d '.exécution, ressources financières de 
l ' entrepreneur , prix de revient du ~ravail à exécu ter, etc. 

Dans le chapitre· suivant , intitulé : cc Outillage spécifique des 
Ent reprises "' l ' auteur donne des indications précises au sujet des 
besoins en outi llage mécanique des entreprises groupées comme 
sui t par lui : fondations et ouvrages enterrés, bâtimen ts indus­
triels, ouvrages d ' art, routes et canaux, chemins de fer, chutes 

d/ eau et travaux maritimes. 
Chacun de ces groupes est illustré par un exemple de chantier 

récent, t el que l 'exécut ion des tunnels sous l ' Escaut, pour n'en 
· citer qu 'un , où figurent 1.es tendances actuelles dans la composi­

tion et le choix de l 'outillage. 
Ce rncond chapit re éclaire d 'autre part le lecteur sur la classi-

' 
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fication adoptée par l ' auteur dans ]es chapit .. 
, , l', res suivants, con-

sacres a etude proprement dite de l'outillage . 
Dans ces chapitres, au nombr e de neuf t , . 

l d . . , son reumes en effet 
a escnption et l 'étude de l 'utilisation d · ' . ' 

·' · es engms mécaniques 
apprnpnes au travail de l 'entreprene·n· ' l ' · 
d 

, . ' , a exception toutef . 
u i:1atene] des entreprises spécialisées et des ras ' . . ms, 

str mts pour l 'exécution des ouvrages t ·' . g appareils con-
. . · res impor tants. 

Le chapitre III est consacré à l ' étude d . , . 
uti lisfo dans les terra sements à ciel ·t es engins mecan iques 

h
, . , ' ouve1 : ex.cavateu. 1 . 

c ees, terrassiers mus par tracteurs à ch ·11 rs ce t i an-, em es pelle , . 
bennes preneuses ou piocheuses grues , b ' s meca1nques , 

, , · ' a ennes traînant <> 
vateur a cab le sur mât ou tours benne . 1 ·~ s, ex.ca-
b

, . ' s iac euses mar t b .. 
eton. n . se termme par quelques 0 n .cl ~. . ' eaux n se-

1 , 1 . o s1 mat10ns sur l ' 't l 
e reg age des déb lais ]e rii}age des · f , e a age et ' v01es errees 1 . 

des déblais et le r emblayage hydraulique. ' a nuc;:e en dépôt 

L 'ouvrage •continue par des général. t' 
t ·1· . i es sur les e 1 'f 

u 1 1sat10n dans les travaux ~ ci.el xp os1 s leur '" ouver t et t ' 
carrières. L 'auteur pas~e ensuit , 1, 't 

1 
no amment dans les 

l ' . . , e a e uc e de l ' t T . 
air compnme dan& les terr assement . . u 1 1sat1on de 

, · · s eu rocher . , 
a parler des appareils producteurs d ' . ' ce qm 1 amène 
d . . , . all' sous ])l'ess. . . . 

es press1 ns et deb1ts courants d l ' . . . Ion a1ns1 que . e an compr , 
tiers. Il entreprend ensuite l 'ét d d ime sur les chau-
d u e es marteau . 

onne un aperçu des machines à d 'b .t . , X-perforateurs et 
Le h . . c I er et a trancl . 

c ap1tre V traite des matériels 1 , 1er. 
et les dérochages, tels que : drague , emp oyes dans les dragages 
1 d .a excavateur , 

P es,. ragues à godet imique dragu a godets mult i-
bl · h ' es suceu 

ais, c alans porteurs e t refouleu . . . ses, pompes à dé-
t . rs, 1ateaux d' 
ons pom abatage sou6 marin. evaseurs et pon-

La question d-es, transports fait l ' b' 
d 'b . o Jet cl , l e utant par quelques rappels de , . uu oug exam-eu 
' 1 d 't • L • mecan1que l ' a .a e erminav10n des efforts de t t . app 1quée rela t'f 
1 

· rac 10n. L' te . , 1 s 
es moyens de tranport les plus emplo és au ur et-uclie ensuite 

les sunples wagonnets jusqll 'au. t. y actuellement cl · ' b . , · x. ransporteu. , . , epuis 
ca le, bicable, blondins etc en Is aerieus IJ-ar m , . ' ., passant par 1 ono-
les veh1cules sur chenilles . es locomotives et 

L 'auteur aborde alors la question 1 1 t. . f c u evage t cl 
wn qm ait l 'objet de 45 pages clans les e e la manuten-

notamment, les engins de levag , quelles sont ét d ' . , · e mus à la . · u iœ, 
cham es, les t reuils e t palans à 111 t ' maiu, les câble t 

o eur et tout s e 
e une variété de 
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grues ainsi que quelq ues engins de levage pour t r avaux maritimes 
tels que les grues pivotantes sur portique, les grues flottantes et 

les transbordeurs. 
Avant d 'entamer les renseignements relatifs aux mor tiers et 

bétons, l 'auteu r passe en r evue: dans un chapitr e spécial intitulé: 
" Concassage, Criblage et L avage >>, diverses espèces de concas­
seurs, de broyeurs, de cr ibles, de trommels et de machines à laver. 

En ce q ui concerne les ·mortiers et bétons proprement dits, le 

lecteur trouve des ren seignements : 

1 o sur les mél angeurs de mortiers ou bétons, tel que malaxeurs 

à mortiers à cuve, malaxeurs à mortiers à palettes, bétonnièr es 

di verses et doseu rs; 
20 sur la mise eu place des bétons . Cette &econde partie con­

tient en plus de l 'étude des différents modes de transpor t à pied 
d 'œuvre du béton, quelques détails sur les coffrages, ainsi que 
m· les cintres, les appareils vibrateurs_ et les machines à en duir e. 

Vient ensuite le chapitre X , le plus .ong de l'ouvrage, ayant 

pour titre " • ondations et Ouvrages enterrés ». 

L ' auteur y étudie d 'abord différents types de matériels de 
forag~ et de soudage, il s 'étend ensuite assez longuement sur les 

modes d' étaiement des fouilles et sur les batardeaux, parmi les­
quels il cite ceux exécutés en béton, su r sol pr éalablement dra­
gué, avec écrans de pied en palplanches métalliques assurant leur 

ancrage et leur imperméabilité . 
L'entrepreneur doit souvent procéder à · .l ' aspir ation ou au 

refoulenient de liquides, soit clairs, soit porteurs de matières 
solides en suspension, aussi l 'auteur passe-t-il en revue d ivers 
types de pompes capables d'effectuer ces ~pérations avec le meil­
leur ren dement. Une table de Darcy relative au calcul des pertes 
de r.harge complète cet intéressant paragraphe . 

Les mat ériels uti lisés dans les procédés de fondation à l 'air 
comprimé .et par havage sont ég~le~en_t décrits clans ce chapitre 1 

qui .. e t ermine par quelques cons1derat10ns sur le . rabattement de 
nappes d' eau par puits fil ~rants, le battage des pieux et palplan­
ches et les in jections de cmrnnt par sondages et par forages. 

L a partie de l 'ouvr age réserv~e à l 'é~ude, p roprement dite de 
l ' outill age s' achève par un chapitre consac.re au creusement des 
t unn els; on y trouv·e notamment_ des renseignemen ts in téressants 
r elatifs aux phases de perforat10n par les méthodes belge et 
au trichienn-e, qui sont les plus cou rantes. Différents modes de 
sou tènements· y son t également passés en r evue. 
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L 'auteur traite ensui':e assez longuement la t. d 
1 · d b 

1
. ques ion e l 'em-

p 01 es ouc 1ers et donne comme exen ·l 1 b . . . , 
. l . . 1P e e oucher utih6e 

pour e creusement du tunnel à grande t ' . · sec 10n sous l 'Escaut. 
L e chapitr e _prend fin par quelques para()'raphes visant l ' t ·1 

!age d 'excavation, l ' u~ilisation des expias·/' d l ou .
1 

-
. h . 1 .• . . 1 s ans es souterrams 

en 1oc ers et .. a vent1iat10n des t ravaux. 
Le nombreuses var iétés de matéri els 't 1· , 

h · · - e uc iees daus chaque 
c apit_re font. l ' ~bJ ~t de de5criptions donnant les 
essentielles arn s1 que le mode de fouet' caractéristiques 

101111ement de- · · 
modèles choiûs dans chaque variété. ._, p rm c1paux 

Ces descriptions sont généralemen' c l 't, " omp e ees par l 
pl es concrets de cas d, ap·jJlicat ion et . d . . c es exem-

par es con d, t ' 
dr% divers tendant ?, in di"qti·er fi· 1 

81 era 10ns d'or-, na emen t ] ' t T . 
appropriée de chaque engin. u 1 rsation la plus 

A l 'occasion de l 'examen critique l auque sont s . 
exemples de cas cl'empk i l ' aut d oum1s certain ~ 

' · ceur onne de nomb . . 
gnements de nature à permet' r , 1, 1eux rense1-

~ - ~ a entrepreneur d , 
sans tatonner, u11 grand nombre d . bl' e resoudre , e p10 emes. 

Le lecteur t ~·ouve condemées dan d 
d

, . t , s es tableallx 
m eressantes comparaisons le , . . se prêt\t-nt à ' s caracten strq , 

nombreuses machi nes des indic t' , . u.es essentielles de 
· , . . ' a !Ons prccreuse . 

cite de travail , leur rendemen• . . s sur leur capa-
bl . " ams1 que des b 

1ssement du prix de revient d _ t. , ases pour l' éta-
c e, ravaux a exéc1 t 

es pa.ges sont abondamment ·ii L .' 
1 er. 1 usLree.s par d 

des n l~ nch es. et des croquis tres' · 1 . es photographies 
. . c airs assur t 1 ' 

ligence du texte . ' an a parfai te intel-

Le dernier chapitre trait~ J,o 0 
" question d 1 

et reproduit leG principaux règle t e .. 0 cation du matér iel 
F men s adm1mst t 'f 

en rance, concernant } 'utilisation r a 1 s, en vigueur 
explosifs . de l 'air comprimé et des 

Enfin, une tahle alphabétique cl ., 
1 es matieres 

r,nent a nomenclature des matéri els étt . , ' contenant n otam-
l ' ouvrage . id1es, complète utilement 

, L'importan te documentation rassemblée 
a son livre un caractère encyclopéd' . par M. Mahy confère 

1 1 . . igue incon i·~-
mu es, es prmcipes et les couse '! ~table. Les far -
d ' I s nombre 

autre part, font de cet ouvra'ge . u x qui l 'enrichissent 
· un guide ~ 

preneurs, mais qu i peut être é()'alem t sur pour les entre-
] . , . "' en consu]t' 
es mgem eurs et par tous ceu . . e avec in térêt , . , x qu1 s'mt, par 
rcal1sC>S dans le dom ain e de l'ot t" ll eres»ent aux , 

• 1 i age mé . progres camque d es entreprises . 

Georges LOGELAIN 

' 

' 
fr 
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Etud es t héoriques et pratiq ues sur les aciers au nickel. :__ L e C'e n! re 
ll'lnfor11wtion rlit 11,' ick el, 22, place de Brouckère , à Bruxelles, 
v ient cl Jaire par aît r e les fascicu les 3 et 4 : Acier an iYi ck el­
C' hro111 e rlon.;; et Acier de chue11ta tio 11 d e 2 â G % d e Nic l•el , 
des cc E tudes Théoriques et Pratiques sur les A ciera au ~ickel '" 
par M. J ean GALIBOUH.G, Docteur ès-Science , Maître des 
Confér ences à l 'Ecole Centrale des Arts et Manufactures; nous 
en donnons ci-dessous · un bref aperçu. 

Tro isihne fascicn1e : 

" J,'.-1 cier m1 JYic k d -( '/irumc t!ou .1· '" 

Les aciers nickel-ch rome doux offrent des caractères gencr aux 
intéres:::ant qui leur réservent rn~e place bi en à part dans la 
construction mécanique , entre J.es ·aciers nicke l-chrome demi-durs 
e ~ les acier- doux au nickel. Tous les aciers pratiquement utilisés 
se rangent dans l ' une des deux catégories suivantes 

Acie rs 
N i 3 

Aciers 

Ni - Cr doux 

%, Cr 0,75 % 
Ni - Cr doux 

c Ni 

0,18 2,5-:i,5 

Cr Mo 
(facultatif) 
Moyenne 

0,5 -1 ,0 0 ,25 

Ni Ci %, Cr 1,5 % 0,20 4 -6 0,75-2,0 0 ,25 

L a p rem ière catégorie convien t pou~· les pièces de petites et 
moyennes dimensions, la "econde est plus spécialement recher chée 
·pour les for tes résistances et les pièces nrnsùves; elle trempe d ' ail­
lunrs ~L l ' a ir presque autant qu 'à l 'huile et à l 'eau. Ces aciers 
pr ésenten t des ca ractéri stiq u ~s. ! articuli èArement i_ntéressan tes . 

Tout d 'abord', gr ande reSih ence, nvmrn apres trempe sans 

revenu. 
En second li eu , facilité de traitemen t thermique : après cémen-

tation , une seule trempe à ] ' ~au ou à l ' huile, et même à l 'air 
pour ]eG compositions les plus chargées en éléments spéciaux , 
suffit à donner la dureté !'lll surfa~, la résistance et la résilience 
·clans l 'ftme. Il y a peu de dMormation par trempe· si l 'on opère 
correctement; possibilité de r edresser les pièces déformées après 
trempe, avec le minimum de risques de rupture, si l 'opération de 
trempe a ét é mal conduite; pas de risques de ta pures de trempe 

malgré la charge de rupture élevée. 
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L a preuve de la grande aptitude de ces aciers à résister aux 
chocs dans la couche cémentée comme en profondeur apparaît 
d 'une manière évidente dans une application spéciale où les deux 
caracteristiques jouent un rôle principal : les plaques de blindage 
cémentées. 

L es applications des . aciers au Nickel-Chrome doux sont nom­
breuses, oit ;;oiis fo rm e de pièces r: P.mentées : arbres, axes, vile­
brequins, engrenages d'automobiles , pièces de machines-outils, 
fusées de roues, lev iern de direct ion, rouleaux de roulements, soit 
sous forme de JYièces 1w11 cém entées : éléments d'essieux coudés 
polyblocs, arbres pignons de réduct-eurs, arbres à plateaux , arbres 
de navires, etc . . . 

En toutes circonstances : soit après trempe sans revenu ou avec 
faible revenu dans toute la. masse, soit sous couche cémentée, et 
même jusque dans les soudures à l'arc, où la température élevée 
du métal provoque des trempes locales très énergiques, les aciers 
au nickel-chrome doux gardent une caractéristique essentielle 
ensemble de limite élastique et de résil ience élevées, la ténacité'. 

Quatrième f ascicide : 

cc L' Acier de Cémentcit·ion de 2 à 6 % de Nick.el " · 

L es aciers faisant l 'obj et de cette étude ont des teneurs en 
nickel comprises entre 2 % et 6 %, a.u minimum 1,5, au maxi 
mum 7 % . On les emploie 1;out particulièremen t après cémenLt­
t ion en trempe, presque to~1j ours sans revenu , mais on les emploie 
également , soit à l ' état recuit, soit à l 'état trempé, généralement 
sans reven u,. ou avec un revenu à basse t empérature. 

A. l'étcit cémenté et trem.Jlé, les avantages qu 'ils apportent sont 
nombreux : tout d 'abord, un e r ésistance intéressante a,.

1 
gr · 

" ·ossis-sement des grains de surchauffe. 

U ne grande facilit~ de régén.ération après la surchauffe provo­
quée par la cémentation, au pomt que , pour une t eneur en nickel 
suffisante, la simple trempe de dureté. suffit à régénérer. 

Une r ésistance élevée sous couche cémentée. 

Toutes les pièces cément ées que l 'on a l'habitude d 'exécuter en 
acier ord.inaire peuvent. !'être en. l ' t~Iie quelconque des quatre 
catégories d' acier s au mckel : acier a 2 % de nickel a · , 

, c1er a 
3 % de nickel, acier à 5-6 % de nickel , acier au nickel-molybdène 
dont voici quelques exempJe.3 d'explications typiques : axes d~ 
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. t de moteurs d'automobiles et d ' avions, axes, poussoirs, 
pis ous 1 t à rouleau , pi-

lets engrenages , arbres à cames, rou emen s 
ga ' ' · , ·· 1 t t couronnes de d1fferentie s, e c .. . 
gnons e d - ., de forme ou 

l 'é ta.t reciiit, pour l 'emploi limité à es p~ec:s . , 
i1 . . telles qu.'une t rempe ·soit impossible, ils possedent 

de d1mens10ns 
1 

' l , le 
t et surtout une résilience P us e evee que s des allongemen s . d t 

< • • • d même dureté ou de même charge e rup ure. aciers ordmanes e 
, cémentation la trempe augmente la 1 Z' état treni]Je, sans . ' . . 

!: . t 1 limite élastique apparente; mais la carac-harae de ruptur e e a , , d , 1 
c b. t' li et une résilience très élevee, eu egar a a téristique essen ie e 

b rge de rupture. , 1 t cl 
c a · l· 1 non cémentés trouvent ega emen e L es aciers doux au nie ,e ' ' cl . 

1 · forme de pièces cl attelages e nnnes, 
. . , . 1 Jortan ts em p ois sous . cl 
ti es m l 'b. 1 industriels essieux pour wagonnets e 
essieu x avant de ve icu es . ' ' . 

._ d 'atternssaae cl avions, etc ... mines essieux et pieoes ,., 
' 


